Voici le froid qui vient du son

Saviez-vous que lors d’une discussion entre amis la température baisse de 0.0001°C et qu’un bruit de 120 décibels ne fait baisser la température que de 0.2°C ! 

Alors comment arriver à une température de -150°C ? 

La réponse : produire une note très puissante (210 dB environ 1.000 de fois plus puissant que le décollage d’Ariane 5) dans un tube rempli d’hélium; Celui-ci en se refroidissant refroidirait l’eau passant dans un autre tube. 


Ce principe appelé thermoacoustique fonctionne de la manière suivante : L’onde produite par le son entraîne les molécules d’hélium d’un coté en les comprimant et donc en les réchauffant (une molécule comprimé réchauffe son environnement) ; puis vers le coté opposé  en les détendant et en les  refroidissant (en se détendant les molécules refroidissent leur environnement). Pour exploiter ces écarts de température on place des plaques d’inox qui plus conductrices que l’hélium du tube absorbe la chaleur d’un coté et le froid de l’autre. Celles-ci vont à leur tour réchauffer ou refroidir de l’eau circulant dans un tube proche du métal. L’inconvénient est qu’il faut pour produire ce son très puissant un haut-parleur qui utilise énormément d’énergie. 

La solution ? Les souffleurs de verres ont depuis longtemps remarqué le bruit qui se créé lorsqu’ils soufflent le verre chaud. Il suffit d’exploiter cette caractéristique, c’est-à-dire produire du son à partir de la différence de chaleur. Il suffirait de produire de la chaleur qui produirait un son qui à son tour entraînerait le mécanisme décrit ci-dessus. 

Où trouver cette chaleur ?... encore une fois rien de plus simple il suffit d’utiliser des sources de chaleurs inutilisées jusqu’alors…comme par exemple la chaleur dégagée lors de la combustion de l’essence dans une voiture  ou encore, si on y arrive, celle de l’ampoule qui ne se transforme pas en lumière (95%).

L’avantage ultime - paradoxalement - c’est le bruit inexistant du « réfrigérateur ».


Les applications seraient par exemple de refroidir un train entier à partir de la chaleur dégagée par son moteur ou encore utiliser l’énergie qui se dégage sous le capot d’un poids lourd (le son produit est trop faible pour pouvoir être exploité) pour inventer des camions réfrigérants thermoacoustiques.


Les inconvénients ne sont pas inexistants : pour l’instant ces machines ont un rendement largement inférieur (30% de moins) à leur concurrent : les « frigos » utilisés aujourd’hui. De plus les tubes nécessaires, extrêmement longs (environ 16 mètres) sont un inconvénient majeur. Et malheureusement,  ils ne fonctionnent pas par chaleur élevée (ce qui est un comble pour un frigo). 

Ces inconvénients rendent aujourd’hui impossible leur commercialisation mais demain qui sait quel avenir leur est réservé…
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